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L’œuvre s’appelle « sur le silence » car pour l’artiste, un moment de silence est nécessaire à tout dialogue.  Et toi, le silence t'aide-t-il à mieux réfléchir ? 

Accorde-t-on la même valeur à tous 

les objets ? Ou leur provenance et le 

lieu où ils sont montrés changent-ils la 

perception que nous avons d’eux ?

As-tu déjà vu un objet ou une œuvre 
qui t’a beaucoup inspiré ?

À la fin de ta visite, tu pourras continuer à 

t’interroger sur toutes les questions posées par 

l’exposition dans le salon des publics.

On Silence — 2021
[Sur le silence]

Pour réparer les corps, la médecine a inventé différentes prothèses. 
Celles qui sont suspendues au-dessus de toi ont été créées pour 
remplacer des membres coupés. Les personnes qui en bénéficient ont 
été blessées en zone de conflit.

Bâtons de pluie — 2024 Mirrors and Masks — 2013 / 2024 
[Miroirs et masques]

Pour réaliser ces œuvres, Kader Attia prend comme point de départ 
des masques venant d’Afrique. Ces masques, qui ont pendant de 
nombreuses années inspiré les artistes d’Europe, n’ont pendant 
longtemps pas été présentés dans les musées d’art mais dans des 
musées d’histoire.

Pluvialité #1 — 2023
Ces images ont été filmées en Thaïlande. Caché dans la nature, 
un temple tient debout depuis des centaines d’années. La nature 
a grandi autour de lui, aidée par la pluie. Ce temple abrite des 
vestiges de ceux qui y ont vécu, ou l’ont visité, comme des fantômes 
du passé. 

Entoure dans ce dessin les traces du passage du temps et des humains. 

Ces masques en miroir reflètent de multiples facettes. Regarde dans l’un 
d’entre eux et dessine ce que tu vois :

La visite  
en famille 
Dès 7 ans

Connais-tu d’autres objets qui ont été inventés pour réparer le corps 
lorsqu’il est blessé ou l’aider à cicatriser ? Complète la liste : 

As-tu entendu un son ?  
À quoi te fait-il penser ?

 La pluie marque dans l’exposition 

le moment de la descente au paradis. 

L’eau répare les sols secs et permet 

aux plantes de pousser.

Les instruments que tu vois sont appelés des bâtons de pluie car ils 
en évoquent le bruit. Symboles de vie et de renouveau, ils sont utilisés 
dans de nombreux pays.

Atelier à emporter

Matériel : rouleau de sopalin, cure-dents, riz/lentilles, ciseaux, papier 

1. Perce le rouleau avec les cure-
dents. Assure-toi qu’ils ressortent 
des deux côtés. Coupe les bouts qui 
dépassent.

3. Verse le riz ou les lentilles dans 
le rouleau, puis scelle l’extrémité 
restante avec du papier et du 
scotch.

2. Bloque l’une des extrémités du 
rouleau et entoure-la de scotch. 



Kader Attia

Kader Attia est né en 1970 en région parisienne et a passé une 
partie de son enfance en Algérie. Sa double culture et ses nombreux 
voyages l’inspirent constamment.

Pour créer, il utilise toutes sortes de techniques et de matériaux 
artistiques (dessin, sculpture, vidéo). Des objets du quotidien se sont 
même glissés dans cette exposition.

Ouvre grand les yeux et entoure les objets que tu reconnais dans cette liste. 
Attention aux intrus ! 

Il existe vraiment une étendue d’eau 

appelée « mer Morte », située entre Israël et 

la Jordanie. Son taux de sel est tellement 

élevé que presque aucune espèce animale ou 

végétale ne peut survivre dedans.  

Les visites et les ateliers

Tous les weekends et pendant les vacances scolaires 
Sur inscription : reservation@moco.art

 Cette exposition aborde des sujets difficiles. 
Ce livret propose des questions que vous 

pourrez vous poser devant les œuvres avec 
l’adulte qui t’accompagne.

Dans la technique japonaise du kintsugi, les failles d’un objet cassé sont soulignées grâce à de la poudre d’or. À ton avis, un objet peut-il être embelli par sa réparation ?

Sans titre — 2023
Kader Attia s’intéresse aux gestes de réparation comme recoller ou 
recoudre. Dans cette œuvre, les fissures des plats ne sont pas cachées. 
Elles sont mises en avant grâce à de la résine colorée. 

La Mer Morte — 2015
Pour réaliser l’œuvre La Mer Morte, Kader Attia a collecté des 
vêtements bleus. Il les pose au sol pour rappeler que chaque année, 
des milliers de personnes traversent la Méditerranée et que certaines 
y perdent la vie.

Descente au paradis

Pour commencer ta visite, tu vas monter à l’étage pour ensuite 
redescendre au rez-de-chaussée puis au sous-sol. C’est pour cette 
raison que l’exposition s’intitule « Descente au paradis ».

Les représentations habituelles situent le paradis dans le ciel. Dans 
cette exposition, l’artiste a imaginé que le haut et le bas étaient 
inversés. 

Cette exposition est pensée par l’artiste comme un parcours. Il 
débute par des blessures et se termine avec une réparation. Entre les 
deux, Kader Attia nous invite à réfléchir au soin que nous prenons à 
observer, réfléchir, réparer et cicatriser.

 

Suis les traits de ces fissures avec un crayon et répare ces objets par 
le dessin.

L’observation et la réflexion sont importantes pour l’artiste. Avec l’adulte 
qui t’accompagne, prenez le temps de vous poser ensemble ces questions :

— Quelle émotion vous procure cette œuvre ?

— Pourquoi les vêtements choisis sont-ils tous bleus ?

— À votre avis, quelle blessure du monde Kader Attia 
nous montre-t-il ici ?

C'est sur le thème de la pluie qui descend du ciel pour faire pousser 
une végétation vers le haut que se termine l'exposition.

Continue à recouvrir les blessures de la ruine avec la végétation.


